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R OSSIGNOS-DU CiME IÈRE.

tAN'tÀYStE EN DEIL.

(Suite.)

L' 10ssignol.-S avez vous que c'es,
hè gemanil ce que 'ous faites là I

Les Rošsgnols.-Ce n'est. pas tout
nous sommes encore les gardiens dle la
maison, les sylphes bienfaisants de l'en-
droit Par le tenps où nous sommes, on
n i et l'on meurt avec une telle aisance,
ujîe telle simplicité, que la mort perd dle
jour en jour cette beauté d'apparat, mysté
rie.use et. froide, qui .imposait au.x homnes.
Oii place les cirmt.ières 'aux portes de la
'ville, rmrnie:des inisois¢ de campagne,

loat ils ont l'aspect bourgeoise
Pliornm n, s'enýháiâ t'd*è.ýi pugse.n pa>u v17-àa-.
visce. chdsés sntë, ' güi' -levi&nrlii
familières et láiideus'e. profa'nation pro-
mène ses tisux ôtse., o gts sales
sur les tombes ÙNu ommesa ici pour
mettre ordre'a tous ceael t .liasäi- 1cs
int m irfn 'siciè "q·ui vie*ninent troubler
le siommeil de'nos älhe'rs' défurit nNs

chats sent lugubres, nosvoix tristes.;
p.r aingi nous .rendonsle séjour des cime-
tières impossible à-ceux qi.v.ietnent pour
s'y promener et.pendre -'1air des champs;

'Le Rosd eotR-ssigiol ine 're's
'vodstête's dédivine"oises;x et pb1urn VU'

Ju me sens une.vive vélnération ; -Vous mte avec nos grammaires A quoi jou'oi
donnez le clégût 'de' moi e'xe nous ? Aux barres-ou àâ la toupie?
riienne.,et iautile à tÙu; je serais bietn1 j' ois
hieureix di ve rer, dans resarcelle d'or d
de la charité, ces perles de mon gosier
que j'ai gaspillées jusqu'à ce jour et se--or*d u oi sriste 

tom ti,1-. e'vns - Son e au nauvr horre üi do
I

' Les Rossignots."Eh bien ! viens, avec
nons,. Rossignol des. bois, viens laire, un
uoviciat d'ntoe journet ; tu habit iieras ta
vòix à des chansons tristes, ton cœear-a la
tendre pitié, - ion coil à la vigilance. Tu
vivras de notre vie, el quand tu auras vu
l'ellicaciié de nos services, tu entreras, si
tu t'en sens le courage, dans la Corpora-
lion des Rossigniols dtu cinetièr" et maiti-
tenant Ut, atiention I oln ioviciat comm'ence.
Voici le soleil qui se lève, le vit ijui tié-
dit c'est le jour..-Un ir,l craquement

le fait tuendre sous Les tomtbes ; ce sont
les norts qui se riveillent. pa' habitude,
au jo>ur levani. l faut rs* re ndormir
chantons, mes frèrers, -ebxanion:.' T'i',
prends garde. air i, ade trille éclat

i de t ouuld; que tia gosier so t tont
miel et ve!oars.

(Tl, est grandjpur;-le solei dore les'
tomb5es ;'--es rouigenOps sontl perctes sur
aes c ypres ;-entren' lesi jenfant

icnne id C' Mqueluh a .oujou sd
bonn.. idr~1< e:. 'ne'î en 'droit ehiarmanut p'ourt'
'amuser pendant l'heure cie la classe ' d

lombre, de l'h'rbe, dles fleurs et point de
maître~!-.Qne Eoni~ù tourY. ' va. vcouvoir
sen donner à cœur jgie ettonie jà -inbel

no1iilnåb caieï fâitàbn's 't -8 ..nou. d cd dtts

ódl'iebéùvous:ête
:Quanle Luxeriborgest

Pourquoi venr-chez iious éxpï·ès P?.',
Vous savez bien que les cyprès

N'ont"pas de n'oisettes.

Lescnf.its.-Tout de même, on ne se
sent guère- e train de se s'amuser. il:'
a Ilhaut un las d'oiseaux. quichant'en'tidi
drôlement. Ou ne comprend pas ce qu'il;
disent ;. mais,- c'est égal, ..ça-vous-fait-
froid dans le dos.-Voyons, jouons-nous
aux barres ou à la .toupie ?

Les Rossignols, reprennent:

Snger au pauvre thoae.idr
Sunts"-'lierbesou' vos êtes,

siî pous alliung:joneralleurs, nu-.p
b'our g,:par -eiemnple; -eriserait moins-triste.

barre- ou.à lalýoupi,- t '
Les Rossignols redoublent."l: ' n

r rfan e,'i.e cqure tpass1o6'î
çCe n rb völ'Ti ffli' elênrt

Cou.t0le

' Jen maîtré U-e 'd rat,soWi,',
n - o s ran,so-

s no'irsnrusettep

noue porterait ma'-he'u-r ,i oi.rpàth
à ; ies' cimetièi.eas ontlfaiels.ourpleureygi
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leu ret es aimiès défûnts sont .' AUX ADORA.TEURS~
et fïot our ri e. is ces arbres noirs, lr _p tr.
ces petites m aisons ; vitraux bariolés, ces p 'y asd
rossignols avec leurs chansons; tout cela de la Corporation. Ce que nous désirons, ce que nous de_:

est d'un tre!..llons-nou-en. (Exunt)ns ambitionner, (se disaient drnière-
Le Rossignol-Rossigos mes frères,e u t

voilà qui est merveilleux, et je suis ravi O T L*MPORTAN.T-c
de la facilité avec' laquelle vos voix ont euraient la préuuition de nous faire leur

Heueuxle orel )én'--réd -à sntien cour.

Mais quelle èst cette. -vieille, ridée et de sa valeur personnelle, le royaume des b. D'abord nous ne sommes oint

malpropre; qui vient à nous,-un tourniquet imbéciles est à lii." Se croire fermeientun belles.
scus le brasi J.ei vu cette figure-là quel- est un moyen-sûr dlimposer 2o. Nous ncâvons point d'èsprit et

'q. pari. cette -con vittiofl a pas mail de sots.* e1t céela croyons qu'il 'est trop tard pour en ac-que par.
(A Continuer.) en raison de ce pr&elte -- "Fites ceque quérirje fiais et cieS Ce <ue .je -cs: -Précepte si~ àg~qa o gûssin if-

comode- siecle înttr ci prtiqe purrents, quant aubon sens, néa' on o

Cnle oitac insuñno-table nous a för

desetadIligeies- pabiseus. i Le premier
ecýls'È* jsR~2& m déo deàauge qui -saute quelque part 4o-ou-nsltepds elé st

est toujourd su dêtre suivi ; il est si dbux- . -
u Co - enquer 'intate et d'emboîter le pas

a'quune i cllef- de file quelconque. L'hhose
ni'est pas aussi conitrariant qu'ou le dit, gêné- petits soupetrs qu'autrefni- nous doninions.-

tin-obstacle 'fnsurmntable nous a fêircé ra!etmdai*t, é 'tant appelé à vivre en' société, Ainsi donc MiNf au revoir et sans aucune-

.plus.
En revanche, nous promettons, au pro-

drar d'excellentes caricatures poli- r oble r

pea u i pasd'l iu*à ngrded

d'Nou jouon soNo s ronyeux . "1Echo ài - misson il ilo -i an
éraire journal d'un grand érite u- iente se- sonette por quasitt la

fos uepaeilechsenes leoàelr i'eî,ti mouonèe d-acor ii su ses peoras.o ue

bli par M. dL. e P. Normand. Vu que ce r caibe

1tques.~i %e - . -Qoqu'ilàait ûl u un gaurdien de larM ZS

monsieur - est u des premiers qui publie
un ouvrage.-en-ce genre,sil mérite uu-en-

couragemien libéral de la- partde. ceuX etsescourtisani né tentent pas,à 'tr-
q:ui aiment le filtérature. - Vous-'etuez-tard cher monsieur Robi-

t tille.---zUlne foule' td'alis mout retenu.- Je -

suis accablé par-leurs visites.,

~~ M. Napoléon s'emrpresse aup)rès des demoi-
- - selles,* C'est, alors qu>il est étonnant.- Il les -

-Nous ne donnerons a prime du journal intéresse au dernier point, Car il' a toujours
Ta:Scie Illustrée îiu!aux nouveaux abonnés,. quelque chose (e prodigieux- quelques sur-

rousnettes énnorfoos à leur conter. Le procédé
at firbile- et produit quelques- fois son effet
sur les âmes ca'dides dontEles yeux sont

e .à-lcartduillement. PàHmiot s gees d'esprit,
Napoléon Rbitiles è un' vériteble fléau,
une Peste une plie q'l est imposs ibl

&est avec une profonde do.uleu'r, -qIue d'ektirèr -Lèes unsl ruetasmn ""

àous informons nos leteursde -laperte les,'autres le considèrent comme tne se
irréparableque nons enondefair dans d'elie' Nous

leu iimprimenarsaons plàs1eirs AuM.

la personne des Rédacteurs« du journal g1-ens--qti'sont:cdevenus abrutis à-c cuee des
l'Eho.d s poele, MM r rM .relations tropi'équertes qu'ilsontentretenue P H. ethb éu

et'-Ed.~~ H'ot lsul-otécésmrd eci. lleureusemeuît le commerce qu'a Avct, d'p1 -uepoorpi erM.

Martin, Säüetér, Biae eto Beróineph!orâé.d M

13ecourant,aprè une longe et' pénib' .Robitaille -avec aauxjeunesse -de Québec Liveproiay

Huissierocces^onetïd :paôr dnM:fiifmümjîI

aaea ne aimité. Voyez ce girand coUIah coiffé du bon-
r la suite es rudes trrvauxd' let pré.:~ RoUtailè'l'imporlata un fitlee airebde'~la honte,, un aineau e fer passé
mier et dernier. nuemérb. , eu le dmn cle nez,afin qne dorénavant Il ne

Le cortége,- aàônduitparl Dr hprn etie: L iule-'i otlsojt pu]ise plus fàuillcr- les serrets' d'autrui ;

par Ir Drleursépulturn.4 nhdùe'tied àot lés ot
. .ýpo prçiés,- a yue assister, en gran deil mnis

Sd edes re l erati comble de m, l a et l
eu impimur SleV~ei l'ônt condit. 'ýNous -vouqýl'r

lu r ,0r.X, M*. " ses reux stil parvenait à mettre ta main sur
consduroële, seront -porés pr3n M tanbéciles z-ouS crolre frmeent leucfnirsenteiât qu safamie->

Martin, Saùqier, Br*uiét., et .Bérïi bé dWit QiisèTèéssemble s'assemblé.e, 6îl bin p Iss 'Ië'Ver a Beau ort.
deaux, I,çorbillad cÏnditpar Iflllatryl ôtlllII

sser e de '-FauCte dèspa nsous, 'eque node

rasere arnere e la'qônrnre digea- -- -- obligés de re'~rà,é l'a' bio'graphie -de di.
vns ambitionnr. u P n , (se ie t adrnie,-

mn troi dIq'emiels se aoí ié cest,

dd'êtrecomprissdesMM..qerà'rdonné par MM.
auame, auaon Lessard, Dpryro,éens fe lert

-te, Levseur, ourane teor.
rindia dEmmiesu moenu Chol sûrdiimposer- 20.ous -nvons T poi ' -d'est e

cettue-onvicI pa marle de t.; cla*oon,,-ettrptrdpu e c
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AU PUBLIC..

Sans indiscrétion Iecfeu~rs ',n'avezivous
fj:nais renîcontré dans vos promenades-:
Rom- d Boulet (prononcez.conmme boulet
dle eanoD', car ce nom' a. fourni à Cyrille
Jaoria id'Abrantès cetie'-ihimitable'.lazzi
" monm bo alet~ chéri."y Dans cet être où
out est fatuité, les disproportions existent
sans nombre. Au. milieu:, dun visage
court et chiffoiné comne; si on' s'était
assis dessus par mégarde,- et surpris'de
se trover sous un ffoñt si- bas, un nez
monstrueux, semble vouloir. nous faire
croire qu'il serait mieux de ne pas être
sur un visage humain: une bouche de
croao:lilm surmontée de quatrê. poils' qu'il
carese avec amour de ses doigts de ma-
telot, nous-laisse'voir un ratelier de dents
cal.aires ; des yeux donte 'on n'a jamais
vu le retard,.nous-laissent àWsupposer qu''ils
egardent avec gutant d'indiflérence un

sing que lobjet aimé: e'tòt est orné
d'une superbe paire;- d'oreilles -d'âne
qu'il cathe sous une chevelure liérisée,
aquelle a souvent eu riaille'à partir avec

-peigne,-a- brosse, T'sfriettes de barbier
-et sa main- flatteuse..'-,-

Voilà pour lé physiqté'il stsatisfai'satit
'n'hst-ce pa? 'Le rh9al au'prohaine u-
riéro.

N. B. Si nous avons excité comme nous
P'uis;éronsla curiositédtupübic'promeeén'r
nous l'inform'ons que le Mliro se pavaner-a.
se soir sur l'esplanade et laissera paraître
un bour de sês eill2'CEs:d'ames sont'
priées dene .pas, lfassiéger'de trop près, -à-
rnins qu'x né säit m edorbbielle

>rar sàns eéla 'elles seront ,xposées i
éclaboussures usa b 'ï Y 1

caI 2IgNE"RXGÉE ÉG RE.

Des en virons de la caseréë àaMontréal, il
s'est p1rui une eiinne de inoyene caille,
sous poil ni *épontari ..au ir. pin
JE&-UrETE .,Ale la race iite :- Xig CIiarle
breed âgée de 80 ans, 'dpprences' maures,
très fatiguée mais .cns vnuit. des oreilles
remarquables, garnies les lom1r pall jaaul4es
.et soyu t :l.ielles v.rileint tiuelque lieu
les.désagrénnus dlh sa phîysionn'niie ellirée,
les edélabrmemts de .il muchlîore, et les
stigmates qlit île porte au co-sa gue le est
largeiment . femde, racco,,rîcit écourtée,
ornée d'un, ratelier éèImê,e de< .'yeux
verrons ni:·oitarit la coim:upiseen"e de -a-race
et la fourberie. i Renard, ;.tVf'n i nez rund-
raëntaire -Cette vieille bête a les pattes- d-e
derrière passablement développées et boîte
des suites d'une patîu.rifion- laborie'se:- Ses
pattes de d«iilt ressemblent pas-mal- à des
pattes•draiguée.ela port'e diverses ciru-
trices sur le corps, aussi ue ehaine dor dont
on recommauîh' i-d'minea'Ï ilimieile contre
récom1emse hnîne. (IAm îîrochain No. sou
'portritf,

Sous considération, pour paraîire ultérieu-
emen t.

Tronique joviale et' désopilante de lit dite'
chiennie .JEAusrEr.E, (pme dîîî'imanit 'oun
dési gan era- sous la iléoiniuntionIt' PEnnuQU E
jFUNE-dnisz le bruit de ses :iliuiiceiteà ire-
d1aines, sous forme -humanesur les rem.parts
diais les ru-es,- tuil<'-sacs, p
a utres lieux- au-clair le Ine-ses intrigues
et' ses, folies poui trouver et chirmer un
maître comphisnt qui--soit Li-ivé du- sens
obfhitif, sui tuînt peutiléliwa- sur la firaiebeur
et 'lanmenté du poil et surles parfluus' du la
gxeleses métamorphoses qie.i I sont paS
dov-ides.'

MM. les charretiers d' la Bos-e-Ville sont de gen très mal'dTevés. La vigntre,
cil .sss nous fMt. voir quelques uns de cets mranards mettnnt exécution lje procédé

~ vino··nt-d¼,d nter pour engâ.ster les p'r.onnes' qui voyagent entre Montréal et
'Qu4thc à fairn un -onride viture. Avec eiai'feuj's termres ennnveux de " Wagon;.

nsitrf.VCaQcie mad'rn i et vi's vois faites une ide de. Pinconvénient qui se,
renovelle chiaare'n iatin'- i'àtri*vée du vapei'r venant de Montréal

Esléro-< qun les autorités·saùront empêcher, dotnavant, cete obstruction de fouete
et mettre à'lar ri'oee tarsdbfailards'

Notes et fairs sur -ses lhatüues. ~t ses
allures sous forme canine et sous forme lu-
mainle.--Ses tTei't, àiiideif et ses vertua-
sans- pareils, ses:besoinus et ses' aspiratius..-

La PERRUQUE JýEANE; comme la cHI-ENNE.
JEAUN<ETTE, couvre 'L chef- d'un être tout-à-
fiait Iiintastique et :rare, dont la vie promet
de nous divertir étrangement et longtemps.
Elle se couvre à. on *tour. d'un .chapeau. en-
pluminé de dimension hétéroilites qui . fait
ressenbler la éréature q'üi la' porte à unaý
pumaise cri goguette.

On la croit:enragée pour l'avoir vue -
Québee, sous forme dle. bayadère,, où' elle a.
déjà durnné et- donnera des rèprésentatihùî
interessanies dont nous rendrons compte fidé-
leient pour e Nifiction dëe'e curieux et
curieuses qu'elle fréquente. (Au pruclaiu'
No. son. portrait..

J.&coTo•r

Le Canadien nous apprend que M. 'Me.
Neil vient de livrer à la, publicité un« nou-
veaxi' Q'uadrille intitulé " The Ice Bridge
Quadrille, "' et dédié à Mr .-Sharples. U'

nouveau chef-d'œuvre indigène, bous a-t-on.
dit, peut rivaliser pour le goût et-la'pe fe.
tion , avec les meilleurs compoiteurs de
Talberg de Chs. D'Albert et autres .é.
nents ca'mp siteu-s-européens

Espérons que-le public québecquois, ccor--
dinairg assez .indi'firnt pouf les éeuïrñs
de ses eiiants, vboudra bien-encourager I'aà
teur en-aceletant ce- joli morceau qiài est
certes-le digne pendant du 'G?.atV Kastern-
Quadrille.

Nos- renerciments sincères à -M. Mc--
Neil pour i'envoi de son Quadrille a noLre.
bal eau
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GAZETTE-.POUR RIRE. n!iUrION DU CLUBLA GA*ITL.J

A a dernière. assemblée des menbre

M-. J. MIchelet, a. fait depuis: qnelque lu.cli b ci-h authme Îwaié ilîft'r
iemps bien des livres étranges :-l'Oseau, r
. --Amour,-Insecle,-la-Pamme. "'tr d.- ciédrns) l mna

Ceux qui aiment le pins l'hisorien dr. - r d
plorent de le voir se jeter dans cgtte seri .gI't la seance pat leu dc ÔupIcQuaÈ
d'cxcentricités. . que dédlinsret cé-s 'esseur-i re ui

On prétend.aujouri'hui qu'il va faire l 1I nern m bres slui-i gi
Poisson. lia ¯.}ns que les autres a .

-11 va faire le .Poisson.!-ll va faire e us a moms enorme, propoer .,
Poisson ! a dit B. . C'est le vrai moment accep >ereni esjeÙx suivants la a

pour ses anis de lui orier:. 'I Arrêie sui, .Iend' le vendeur de p blonb', s
arrête du lar, ros major avec

un entg e-sne il's 'trouvar.ntinogen,
d'aller p>uer a la tat et' persoun né i
pocha, s ce n est eux quiyrnt T0u
ees mnessieurs se retirerent upres s'ê r

Deux honmmés se b:ittaient en 4'iel, l'un cotises cur avoir une bande qi.se
d'eux rompait sans cesse. Son ad ersair posera des instrne*n*tsý suvatt peigne
ennuyi de clhement de pie-1 perpétuel recnvert en papigr, bombarde, pédoncui
lui dit : le feuile lie c:trouille, suffl1ct d'aune, le

-Vous reculez tonionirs, monsiur, triangle. NI G Lamontagne a voulu
ce.que vous avez peur? i-irepren ve d bonne volonté e' s'rmpres

-Je ne fuis pas, repon-di notre hormnn, saniei àPlTir'un chaudron et le- plats
mais je chierche mon avantage qui es ca- Puis chacun se retire plus ou moin&con-
ché derriere moi. vaincn de a .... doiture ... de ses

camarades.

Québec, 12juillet, 1865.
Dmdans une mltame de M.e Rédacteur,

presntside St. RrIl a ist bruit ici que le docteur Tessier,
diestre calvemste, s'est -cre. au milieu. tyant à médicamenter près de 190. ma-
de..son nre he :n ladesa la prison de cette ville, a engagé;-a Lafe l f it défendu de s 1le jenne docteur Bender,. moyennant la
jamaiss:Ù ell a.reçu e f modis-ne tomme de trois piastres par mois,mains: d serpent ds l'uniqde but de lui faire préparer les

pilules qu'il distribne journellement à sesi
patieniss-Prisonniers et autres.

J'ignore jusqu'à quel point cette rumeur
Un glacier qui ne faisait pas d'argent, eqt -fonce - Tout ce que je sais et pui8

se mit en tete de prendre un nom italiei, lire, c'est que l'Illustre jeune homme
en conséquene il alla chez. un savaut longe la rue St. Jean matin et soir, les
pour lui demander s'il ferait mieux de nmninsdanslespoehesdeson unique blouse,
s'appeler sorbetto onu sorbetti. Le savant M à la suite des employés, scie vils.
se contenta de lui' répondrc: Sorbéta VoIre admirateur,
(sors, bêta.) . VÉTÉRAN.
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Le lionamnurtx; är'Frateis Delisle.
Les déboires de l'amour par le mm.
L s sos canmpris et expliqués, par Napo-

Iéon Robitaille.
Mes voyages et mneÈeUîht 5-es à Il'sts

d Orléans, par Freder en'st, cois.

Inérts et ca>i jad u e Camp.

Père!pèe!pr T 'en 5 actes
.et 15 tableax vivifts. Les personu1
ui voudraient assister 'a prend r

r.présentation d ette tragédie; son re.
pectueusement pliées de-se minir de mlco;-
clÉoirs, attendu 4de Ja soirée sera-de) jlus
t:mouvantes î Noie de l'Editezur.

L'honneur qu'il ,a d'étre nomnmé Tré-
sorier du Club ld~Gaieté par G.- Laritn-
îagrie Horlogdr, rue du Pvuî.- mn

Les avanItages2u'il a d'étre Vice-Pré-
sident du CerléiLittéraire de St. Sauveur,
pr J. A. La ofte

'I art de plare air Demoiselles, en-leur
Proposant trop ae fôlie et de sottisses, par
Fdouard Galiant, commis chez George
M1alouin, Ec. Mancàonnier

Url de rôder autour Wes comptoirs en
portant nuisanice, par J. Pelletier, étudiant
en médecine d l'Université.

Pourquoi on\ est souveraineient btes,
par les perif -à E 'a4. rà

L'art d'teýi' édanc(tcatn< ts,
par les mêmes.

Je l'aurai de force, et je serai le zéro de
Québec,.parAehille Talbot,

.Traitê ila n.nss, p9rg.yin r.

FaGiiei.; . e ¢Fa M ~ er.
;el~', j. , LLL - -

leir le nezs. avc e.ä s E
chgn -~ tdy É>r. La

.,'e2 'uiJositf. icin.o -com Y ov
acconip agneet 4de.bombaear Lfre
S;fnard, alleur

-raité sur la - nine, ,par.-Narcisse
Brunette, a erc. édcn

Dancaiuse., commis marchand.
Maem. n e jsce It

seule avec léep-Ch l . chamisonget-e pa y
le Dcteur pÇippgron. --

:Déboires cory:ugayur par ie treme.
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(Chez M. Foigus.)
répare .les capeaux de laine et de

ste.oeIe Tanè qua urèes les avoir
leint Iliiiiissefit dOiixneMne f- .

Son ouvrage scia totours garanti ét à
trèes .bbn:marché6 :-

Saadreser-AdOHvier PoLin hôt

.ii''d t
ToEß le <. illf


